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QUATRIÈME SEMAINE

Semaines précédentes
- VOIR SITE INTERNET -

Lundi 12 septembre 2022 – de Carignano à Ceresola d'Alba (chez 
Carlo) 

32600 pas, 19 km

Tranquillement, nous prenons le petit-déjeuner à l'hôtel Continental de 
Torino

– Puis nous allons attraper un bus pour retourner à Carignano (en 
nous précipitant un peu, à cause d'absences d'indications aux 
arrêts de bus). Il est déjà 10h30 quand nous arrivons à Carignano.

Très vite nous partons pour une nouvelle journée galère. À la sortie de 
Carignano, il faut marcher plus de 3 km le long d'une route archi 
fréquentée. C'est sans aucun doute la plus dangereuse que nous ayons 
eue ces derniers jours. 

– Enfin nous traversons le Pô. Victoire !

Ensuite à travers des petites routes, nous arrivons à Carmagnola : il est 
déjà trop tard et il fait très chaud. 

– Carmagnola est sans doute une jolie ville (  Dansons la 
Carmagnole ! ), mais nous n'en profitons pas vraiment : nous 
nous arrêtons sur une grande place, chez un glacier... où nous 
mangeons une glace comme je n'en ai jamais mangé ailleurs. 
Décidément, les Italiens sont les rois des "gelati" !

[À propos, il paraît que les anglais n'ont plus de reine, mais un roi]

Place San Agostino, Carmagnola, et sa gelateria

C'est l'après-midi : il fait une température caniculaire... et il va falloir 
marcher 8 km jusqu'à notre prochain hébergement : plus de 3h30 d'enfer 
sur du bitume. Pas un poil d'ombre ! Le moignon est en feu et la plaie 
s'est de nouveau infectée : un coup de poignard à chaque pas. Je 
marche comme un zombie. Véronique souffre aussi, mais elle avance 
bien. 

C'est la seule photo que je mets : hommage au dieu Voiture

– 2 km avant d'arriver, nous prenons un raccourci poussiéreux qui 
nous emmène jusqu'à une énorme ferme d'élevage de porcs et de
culture de maïs. Nous sommes couverts de poussière.

– Dernier kilomètre : route passante. Une voiture qui en dépassait 
une autre me frôle ! Je chute sur le côté... 
Ouf : rien de cassé. Il m'arrive souvent de tomber... mais il est rare
que je me fasse mal : réflexe acquis avec l'amputation. 

HEUREUSEMENT, il y a des paradis sur cette terre. Il est 17h30 : nous
arrivons chez Carlo, qui habite une ferme-manoir magnifique. Cuisine, 
salon, escaliers, chambres, salles de bain superbes, anciens, propres... 
sans compter l'extérieur. Nous sommes dans un château ! Nous voyons à
peine Carlo qui nous laisse un frigo plein, une bouteille de vin et des 
bières... 

Photos du « Château »
(c'est bien mieux que ces horribles paysages de la région) 

(Carlo part marcher sur........ le Camino de Compostelle demain ! ) 
– Carlo est, semble-t-il, apparenté aux Ducs de Savoie. Il met son 

manoir à la disposition des pèlerins.
– Je ne peux plus marcher... Il faudra trouver une solution demain. 

Mardi 13 septembre 2022 – de chez Carlo à Alba
8800 pas, 5 km

– Nous prenons la décision de nous rendre à Alba (à 20 km) en bus,
et d'y rester quelques jours : il faut soigner sérieusement la plaie 
du moignon.

Difficile de partir de chez Carlo ! Il y a 2 petits km jusqu'à Ceresola 
d'Alba. Nous y allons à mon rythme. Et bus vers 11h30.

– Alba est une belle ville médiévale et touristique. À l'Office du 
Tourisme, l'hôtesse nous trouve un B&B près du Centre-ville. C'est
un peu cher, mais ces derniers jours, notre budget explose .

Véronique part faire des courses. Nous restons toute la fin d'après-midi et
la soirée à ne rien faire (je joue des parties de picross que je n'arrive 
même pas à gagner : ça devient grave ! ) 

Mercredi 14 septembre 2022 – Alba
repos

Journée de repos à Alba. 
Nous logeons dans un B&B bien aménagé en sous-sol.

– Véronique est allée acheter une paire de béquilles pour que je 
puisse me déplacer sans prothèse.

L'après-midi, nous allons visiter la vieille ville d'Alba (moi, avec les 
béquilles : j'avais perdu l'habitude !) et ses rues piétonnes. 

– Nous visitons une église gothique de toute beauté, San Dominico, 
en cours de restauration après abandon : fresques découvertes, 
plafond peint... Il y a aussi une exposition de peinture 
contemporaine... et un magnifique piano ! qui fait rêver [le piano et
la musique commencent à me manquer ! ]

Cette peinture se nomme « Momenti del lungo cammino »
(Moments d'un long chemin) de Cesare Fraccari

Fresques cachées derrière des murs de briques

– Nous allons aussi voir la Cathédrale (bof, bof), visiter plusieurs 
belles places... et une très curieuse église baroque, Santa 
Maddalena, avec un plafond peint bien caractéristique de toute 
une époque.

La Cathédrale vue de l'extérieur

Plafond de l'église Santa Maddalena

Nous finissons dans une pâtisserie où, après une glace convenable (pas 
aussi bonne que celle de Carmagnola), nous mangeons des gâteaux 
lourds et trop sucrés : estomac barbouillé jusqu'à demain ! 

Jeudi 15 septembre 2022 – Alba
repos

– Alba. La musique me manque. En me réveillant, j'allume la radio 
pour la première fois depuis notre départ. Surprise : la fugue de la 
2ème pièce du Requiem Allemand, de Brahms ! que nous avait 
offert le pasteur protestant de Fontenay-le-Comte, lors de la mort 
brutale de notre frère Olivier. Que d'émotions réveillées ! Difficile 
de les contenir. Petit cadeau providentiel ?  Un ange passe.

- Matinée dans le gîte. 
Le midi, Véronique et moi (toujours avec les béquilles) allons manger un 
délicieux plat de spaghettis aux cèpes dans une "trattoria".
Nous restons dans le gîte l'après-midi : la plaie du moignon semble 
guérir. 
Soirée ensemble tranquille. 

Vendredii 16 septembre 2022 – d'Alba à Neive
20150 pas, 12 km, dénivelé 200 m environ

Dernier petit déjeuner à Alba. Et puis nous partons. Il est déjà 9h.
La route monte et offre de très jolies vues sur cette belle ville d'Alba. 

Puis nous partons sur une petite route parallèle à la grande route, mais 
qui continue à monter.

https://blog.nicolasderauglaudre.net/?page_id=1612196


Bientôt nous avons de grandioses panoramas sur les collines 
couvertes de vignoble. Il y a même les Alpes, de nouveau visibles 
à l'horizon : Mont Viso, Mont Blanc et jusqu'aux Alpes Suisses. 
Enfin, nous retrouvons de beaux paysages.

La petite route s'achève sur une descente raide au milieu des vignes. Et 
comme la route de Neive serpente, nous avons la mauvaise idée de 
vouloir à nouveau couper par une côte dans les vignes : épuisant ! À 
éviter dans l'avenir. 

Nous continuons sur la route normale vers Neive : elle est peu 
passante et toujours aussi panoramique.

Enfin Neive : magnifique village médiéval sur une colline. Nous arrivons à
14h.

Nous nous rendons à l'église Pietro-Paulo : le prêtre, Don Emiliano, 
passe comme un bolide pour nous donner les clés d'un local, avec 2 lits 
de camp... et des toilettes, puis il disparaît. Pour l'instant, c'est le pire des
lieux d'hébergement depuis notre départ.

Heureusement, nous allons grignoter dans un restaurant : on 
mange des tapas (si si !) et du vin du pays (+ bière) 

Le soir, nous nous couchons très tôt. 

Nous n'avons pas trouvé d'hébergement pour demain : tous les hôtels, 
B&B sont pleins. Un sanctuaire prévu pour les pèlerins est également 
plein. Quant au prêtre de Santo Stefano (l'étape de demain), il botte en 
touche en nous disant d'aller voir ailleurs. 
Ah si ! J'oublie : un B&B, un peu plus loin, nous répond qu'il n'a pas de 
place... Je vérifie sur booking ! Là, c'est possible. Véronique et moi en 
avons conclu qu'on n'y veut pas de pèlerins : trop sales ? Ça ne 
rapporte pas suffisamment ? 
Bref, demain soir, nous dormirons sûrement dehors. 

Samedi 17 septembre 2022 – de Neive à Canelli
35676 pas, 21,4 km, dénivelé 250 m montée, 300 m descente

Nous quittons le gîte paroissial de Neive (sans regrets) vers 7h. Véro doit
escalader un muret pour accéder à l'ouverture de la grille... 

Après la descente dans le bourg nouveau, nous grimpons pendant plus 
d'une heure et demi jusqu'à une ligne de crêtes superbe. 

Vues panoramiques jusqu'aux Alpes d'un côté et une ligne 
d'horizon vers les Apennins de l'autre.

Et surtout des collines couvertes de vignes à perte de vue.
Le Soleil est là, mais un petit vent frais rafraîchit, ce qui n'est pas un mal.

– À Valdevilla (8 km), vers 10h, pause petit déjeuner. Vu que nous 
avançons vite, je réserve un hébergement à Canelli, 5 km après 
San Stefano.  Donc, nous ne dormirons pas dehors !

De plus, la plaie du moignon est en voie de guérison... 

De belles propriétés au milieu des vignes
Puis c'est une longue descente vers Santo Stefano... Les balises nous 
trompent et disparaissent : nous nous perdons au milieu des vignes. Les 
paysages sont toujours aussi extraordinaires. Un vrai bonheur ! 

Nous arrivons à Santo Stefano à 13h, après 15 km de yo-yo.
 On en profite pour bien manger au restaurant (et pas cher, pour une 

fois). 

Cafetières italiennes à l'infini

– Il reste 5 km jusqu'à Canelli. Nous suivons la grand route. Elle est 
bien protégée (accotements larges) et il n'y a pas beaucoup de 
circulation. Arrivée à 16h.

Nous sommes logés dans une chambre avec salle de bains... Ce qui 
nous permet de nous décrasser, vu qu'hier soir, c'était impossible. 

TRÈS BELLE JOURNÉE. 21 km, quand même ! 

Dimanche 18 septembre 2022 – de Canelli à Montabone
25600 pas, 15,4 km, dénivelé 400 m montée au moins 

Nous quittons l'hôtel vers 8h et prenons un rapide petit déjeuner sur la 
piazza d'à côté. 
Puis nous quittons Canelli par une petite route qui grimpe sur plus de 3 
km et 300 m de dénivelé. 

Nous sommes dans la région de la truffe blanche

Nous voilà de nouveau sur une ligne de crêtes qui domine tout le pays : 
au loin, Alpes à gauche, Apennins à droite... et encore des vignobles. 
Mais le paysage change : chênes notamment. 



Nous contournons Cassinosco toujours en haut. Les douleurs 
commencent à se faire sentir, pour Véronique surtout qui a du mal 
à marcher. Heureusement, le panorama fait oublier les bobos et le 
fond de l'air est frais...  Route en yoyo, encore...

Massif du Mont-Blanc ? Non, c'est le Monte Rosa

Vers midi, nous décidons de faire un petit crochet par le très beau village 
de Rocchetta : excellente idée. 

Un bar est ouvert, et la gérante, sympa comme tout, nous sert une 
lasagne qu'elle a elle-même préparée, un bon vin du pays... et nous 
donne des gâteaux également maison (délicieux). 

– Il reste 5 km jusqu'à Montabone. Doucement... Nous arrivons vers 
15h. Magnifique village médiéval là aussi (ça pullule dans la 
région) : la montagne blanche que nous voyons à l'horizon depuis 
plusieurs jours, n'est pas le Mont Blanc, mais le Monte Rosa 
(explique un habitant). 

Accueil très sympathique, d'abord à l'épicerie du village, ensuite par 
Iolanda, propriétaire du gîte où nous logeons : très joli, du reste. 

En nous promenant dans le village, qui est en spirale ascendante, 
nous tombons sur une messe dans l'église San Antonio Abbate.

Véronique cuisine un excellent repas le soir et nous nous couchons 
assez tôt. 

– Ce village de Montabone est unique : il paraît que de nombreux 
étrangers y ont acheté une maison... et cela donne envie d'y 
revenir.
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